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UN APPARTEMENT 

Journal d'un appartement 

          Personnage : Une danseuse 

 

14 Février 1987 

     8 heures. 

Mmmmmmmm 

Que ce silence est bon, ce soleil qui entre timidement et qui vient me 

réchauffer. .Mmmmmm 

Et puis, mon regard qui se perd à l'horizon sur les toits de Paris, sur les 

tuyaux multicolores du Centre Beaubourg.. 

J'aime ce calme. Dans une douce méditation… Je ressens chaque latte 

de mon plancher,  chaque lé de ma tapisserie, chaque carreau de ma 

faïence, je sens l’odeur des croissants des amoureux de l'appartement 

du dessous, j'écoute  les craquements de l'immeuble, de l'escalier  en 

bois que l'on monte et que l'on descend.  

J'ai quand même un regret ... De ne pouvoir partager ces moments 

avec une âme sœur, d'autant que c'est aujourd'hui la Saint Valentin ! 

Heureusement, hier, à l'occasion d'une visite,  j'ai pu faire un coin d'œil 

à ma voisine, une si jolie studette aux couleurs pastel. .avec son 

parquet si blanc, ces plaids vaporeux jetés sur son canapé rose poudre, 

cette immense fenêtre ouverte sur Paris… 

Un jour viendra où nous  serons réunis,  j'en suis certain. 

 

18 Février 1987 

   Quel repos ! 

Oh mais, qu'entends-je ? 



La clé tourne sans la serrure. De tout petits pas feutrés me parcourent 

comme un doux chatouillis. 

C'est léger, si léger. .et puis, tout à coup, un saut puis un autre et 

encore un autre. 

Attention à la petite marche,  ai-je envie de crier, mais l'adorable 

créature l'enjambe, de gauche à droite puis de droite à gauche, suit 

ensuite le fil de son arête, comme un funambule.  

Silence, que fait-elle ? 

Des notes fusent, la musique m'envahit et progressivement me possède. 

Je crois reconnaître le Boléro de Ravel. Je sens les mouvements de 

mon hôte s'organiser, devenir jeu au fil des sons et des rythmes. 

Elle danse ! C'est une danseuse ! Quel rêve ! 

Bien après, la musique prend fin, je sens l’empreinte de son corps sur 

mon plancher. 

Viens ma douce, dors.  

Pour toi, je serai cocon, je serai nid, je serai refuge, je serai l’écrin de 

tes rêves…Enfin sûrement je veux être le ciel de mon étoile.  


